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pANr ELe trone canellc quand honneur, la religion et la bonne foi ne l'environnent pas.

n x mAcr Dr. QUEBEC, LUNDI _MATIN, 31 DEEBRE, 1849'", l'lx

Wîiantecnant le temps est venu pour vous procurer Particle indispensable pour l'kiver, deis

SOULIERS por DAMES

BOTTI ES du U U"ESSIEURS
1I.'T E XT -4 IENJADRE DES PRIX SAXS EE.1PLE, AU

Dcpo0 06 1lCICaiR utc CaCatlCO ,
Rue STE. FA.ILLE, Hauje:le adigant l' jo établissement de Marchandises Sèchs

AIRES île Souliers coniutn de Caoutchouc, de bonne quaté,-style
o i'ginale,-- tr Demoiselles, Damues et Messieturs. Se vndentque

26l par plire.' Plusie mille pares le Souliers patente de caoutchuoîîc,'des neil-
uru'e mutfatucrs. d diverties grandeurs, sont <oTerts en vente, aulx: -prix: depuis
l0l i.jsqu'ià 65-3ul. lîDesbthies elégantes liouirDanies, appelée Lailies Conugress-

, senlent pour 10-. Bottes longues de Caouchouc, a l'épreuve de l'eaut, pour
eitr. ippers, &'.,' & Toute ies anrc:hîandise sont garanties, et les prix

surît plusi has tjuue jamuîîais ils i fut offert en Canada. Pou'i argetî conptanut.

T. CASEY.Dpot de ÇiCa thou, Rue Ste. Fauile.
Quîébec, 3 jécembren 1519..

E CCLESIASTIOUE DE QUEBE C,
IPWI 1850,

IliIpflI ii 1-DEVANT PAR IL NEILSHI1
1L SOUSSIGNP, informe Me \. les Curés et les larchands des campagnes des
Dioces de Québec et de Alontr'al, qu'il a seul le privilège d'imprimer le Ca/en-

drier Erclésiasti7'uc de Quebec, ci-devant imprimé par I. NEILSo:. En cosêquen-
ce les marchauds qui dl-irertonit se procurer et C:lendrier, voudrant bien s'adremssr di-
rertemenît au bureau de l'.1ni de la Rhigîon et de la Putrie, 14, Rue Ste. Famille,
prèêsdu Semitinairet de Qulèbec.

Ce Calendrier irîim sur caractères neufs, contiendra pour l'avantage de la
casse couinerciale:.

UN TABLEAU DES COURS DE JUSTICE, d'après le der-

UNE TABLE D'INTÉRÊT, à 6 parcent,
UNE TAILE D'ESLOMPTE, ainsi qu'un
TABLEAU DES BANQUES, marquant les jours où elles

ecomptc.

O npourra se le procurer ausi chez MM. J. & O. Cremazie : J. T. Brousseau
. Cary et M. Ainiot, marché de la BiiSe-Ville.

Prix à la douzainc, 2s.-Par 12 douzaines, (1 grosse.) 21s-Gd.-Par copie, 6 sous.
STANISLAS DRAPEAU,

Quòbîec, 23 nîovemîbr'e, 184.9.

DÉPOT DE MIROIRS ET D'HORLOGES AMÉ1RICAINES

No. 9 RUE SOUS-LE-FORT BASSE-VILLE.
-- AVIS.-

ETuirparlesousigné, nrrhandiises Sèches, Hardes faites, Qtuincaille-
ne etc. etc. les LUNDIS, MARDIS et MERCREDIS, de chaque semaine pen-at l'éte.

Coiudiions,--COMPTA NT. P. O'DOUD,

JOURN AL IATTErmR.

Ott

PLais-D- STiCS.
L.Z C.MP DES TURCS. .

(Suite.)'·
La tête de M. le duc de Beaufort tic fut

pas 'rétriiuve; mais en rcvinge Gustori
et le chevalier île Langene reconnurent
celles dé plusieurs de leuis braves ca mtra-
.des. On retmit les tètes dans leurs grossiers
linceuls, et les -Français se disposaient à

partir pour retourner à Canîlie, lorsque
Gaston avisa un groupe de trois têtes ,qti
avaient été oubliées dats cette fttunèbre
réintégration.

- Vous avez omis de serrer ces têtes
avec les autres, fit observer Gaston à l'un
des es claves, qui était Maltais et qui coin-
prenait aisez bienu le français.

-OI1 ! nia fis, tarît pis, répazrt*it l'es-
clave, la besogne t'est pas assez agréable
pour la recommencer.- Les sacs sont res-
cellés et renoués, et le Grand Seigneur ne
a'apercevra pas qu'il manque trois tètes de
chréItiensaux piquesde son château des
Sept-Tours.

-Et que va-t-on faire de ces trois têtes ?
interjeta le chevalier de Langene.

-Je 'ignire, éparutt le LMaltus-; peut.
étre aerviront-elles de boules pour anmuser
les rhiens syriens dît granid-visir.

"aston Lecouiturier fut pénétré d'une
grande p;tié, et le brave Lanîgene trensail-
lit.

-Laissez-moi eumpomrter ces trois têtes,
dit Gaston au Maltais.

-Mais si l'on s'aperçoit île ce larcin,
répliqa le Maltais, je serai impitoyable-
trient châtié.

-On ie s'en apercevra pas, dit le cle-
valier de Laingeac en glissant quelques
louis d'or dans la main de lesclave, et
comme nous allons regagner, sous votre
conduite, les avanît-postes français, per-
soniene pourra deviier lubjet que ntous
emportons.

D'ailleura, njoita Gastou, en donnant
a son tour quelques louis an Maltais pour
dissiper ses scrupules, ceci n'est point un
larcin...Vous tes chrétien, et l'esc'lavnge

Québec, 16 mai 18-9C E.' & C ne vous a point lait oublier le respect que
Pon duit aux mâies de ses frères.

Dr. GIROUX, Nouvel Ftablissement. .- Do nez donc à ces trites restes la
1 F f . e' *.. - - sepulture en votre nom et ai mien, dii

1POTIEC.JRE, lE Soussigné 'honneur d'informer le hypocritement l'esclave un cabChant si-
à transporté son Établissement publi qu'il a ouvert uti établissement comme gnusement son or dans la veste de son

2 RUE LA FABRIQUE. I M P R I M E U R dolnia, et priez pour le repos îe leurs
âines etipour le promnt aflranchissenent de

d-tis le agasin de M. Boisseaue, Libraire et Papetier, votre serviteur.
iiiùs du Marché 4e la .H ute-tv'i.te, RUE BUADE, 9 RUE UADE, On roula les trois tte ldans un lambeau

EHute-ie, lns-VIj i
SU B E C Viaueil, e tapisserie dont le mnitre-d'hôutel du due

QEUBFC. de Beaufort se chargea, et l'ambassade
L-PLACEMtNTStai ,v.nre lvientde recevoir par le CANADA, de Glas .regagna sans enucomubihre les remparts île

elutbec, 14juint849. oun 'assortiment considérable consistant en Candie, où son arrivée, attendue avec
APER de toutesqualités et descriptions, plu.- nxieuse curiosté, t'éclai'ait en aucu-mes d'acier,deGittotts et Perry, en carteset en une a

'R E RMIE boes. 'l"ines de Cigne et d'Oie, Enveloppes, ne façon la mystérieuse disparition le lm.C URDEC DMCire ut rarheîer, Euicre, Encriers, luiteprt-l
A emande de plusieurs étudiants on tirs,' ortefeuilten l'allier à si u Cartou, Des- du de Beaufort ()

f Pièilsiine etautres liersonies. le s- sein.de Lore, Cartes, Plues Or, etc., et ai--sgné dnera, chez lui u Csrticlesde goût et d'utilité trop nonbreux a (1). On sait, en effet, que le dueCIIIIE étend et at!!ccotinpagne mcrDE d ta^ter 'nacatalogue sera :publié darms le Beaufort, après avoir tô vu blessé, et
limbe' .. ',%..,d'exèincsuleesnes · m*fàan;It des prodiges (de valeur dans cette

Le oIurs.conmmnieira.le le9Déeembre. Unegrande variut de LIVRES d'ECOLES, journée, di parit comme par enchante-Cux qui desire '' e sott triés Dreienmiaires.tlas, Caiers. ment. En vain les ambas-adeurs qui se.'er a'(ltpiasster coLnire igiesapière paras longu expérience s-cr4-dèretit à,Conmaîitmio1ue île uuis 1669ls Copd ..e .ulttouronir dans 'cette brincîte de cosmerce cq uîuise dasie itiijsqî'eît 1700 îîti rett-ile let; iiifurtuîîti-iius'ti9,aanc4nscto.auitstî5. tpar une stricte .; i
N. AUBIN. atteudionuu fra re une epartdptra lus minutieutsessur la estiéec' possi-

ge publie. ' O ... _,_ __._·Qéc . I3 rue La4tagne. J ' a . T.-BIousseau. (*) ''oyezlmni de' la RcdigiouN. No.' t 62. 12,-u . ec,1Noembr,19849~. .- ' ' - 140,141142, 145 et 146. ·

LesmouisquetaireS du roi 'et les vo!lîn-' pure et.'Isnaaen aas t mna
taires 'pment une part brillante à toute plètementdues de l'astuce des Véaitienes
les sorties qui s'efectuèrent à la' suite de mais cette dernière action les t'.'ait entière-
celle'du 24 Juin, Lorsque les galètes de irent éclairés sur ce quon tait en droit
Fraice, comimandées par 'le dtc de Vi- d'attendre de la reconnaisianco,etdu c
vanne, et lafuote françaîse, accompagnée rage de pareils alliés. M. le duc deVi.
des galères du pape et de celles de Mlalle, vonne, commandant de la flotte et des ga-
eurent abordé à Candie vers le maoi, de lres de France,et M. le dc c Nasai,
juillet 1669, il fut convenu entre .41. de Vi- général en chefdes troupes de terres, dé-

n général de la flotte 'fraiiçaise, le clar6rent air provéditeur Morosini que leur
bailli Vipeent Rospigliosi, général des ga- mi-ion était terminée, et, le 31 août 1669,lères du pape, Mathieu-de. .Notma.ndorf. ýa flotte française mit à la voile,emportant
cotrmardiant 'des galères de Malte, M. de vers les côtes de Provence les débris d'une
Saint'Aîdé-Iontbrn, govérneur 'de armée qui ne fut pas exempte le repr oches
Candie, et Séraphin Milorisini, provéditeur sous le rapport île la tactiSue,de la-discip'iret -capitaine-général des troupes vénitien- ne et du courage, mais qui comptait pourtant
nes, qu'une attaque combinée" de la flotte dans son sein des hommes d'une valeur à
et des galères serait dirigée contre les o- outrance et dignes d'être -les ému:es.des
vrages des Turcs, et qu'au même instant mousquetaires du roi et -de1 espièges.dj
une vigoureuse sortie serait tentée par la M. le procireur-génèral.
garnisoîn de Candie. Les troupes fian- L'armée fiançaiseavait été de 7,000
çaises firent comme de coutume,- les hon. hommes ; il ne retourna en France quenetrs et la principale force de cette sortie. 1,500 hommes en état de porter.les armes.
Mais la ngu-.'ieur de'cette démobstration par Les mousquetaires du roi étaien t au nom.
terre, pas plus que la formilable attaque bre de 500, il en survécut seuletent 200
de nos vaisseaux et de nos galères (car la des espiègles di Palais, 'qui étaient au nom.
marine pontificale -et celle de-l'ordre le bre de 17, il n'en revint que /
Malte ne priient que p n ou plein c depar" Les mémoires et le.;documents officis
i l'action, sats louite par écanontie encore du temps prouvent, jttsqut'à la dernière
plus que par dléfai'tt de clurag,), ne pro- évidence, que le provéditerMarosini
duisirent aucun résultat déisif. trahissait les Français en faisant avertir,Les ouvrages des Tires tirent détruits ; sous main, le grand-viair des plans d'atta-
leurs solda's furent mitraillés et décimés que dé M. le Navailles et le due de Vi.
par la mousqueterie et les baïonnettes fran- vonne ariêtaient dans le conseil de guerre,
çaises ; iais le graitd-visir î'en persista ou li, Morosini, en sa qualité de provédi.
pas moins dans son projet de suniettire teur de la république et de capitainie-géCanJie, et, dus le lendemain de la bataille, néral des troupes vénitiennes à Cand:ep
avec cette persévérance et cette lee avait voix déhbürmice et prépondnii;ite.
opiliatreté qu'on tie rencontre que chcz Il e', lîr.sîL doute m qte lesles sectateurs de Mallomet, il lbizait re'e- pitux artic!c ( le la capituliatioîn de Candie
ver les travaux aianantis par les uI'îiets avaien t été convenus entre le provédiitr
français, et rlminit ,e< pertes en appelant it le gran-visir trois j.urs avant
a lut lesteaixnorde- (bmil1on)îlee enviiérptrois jar le u trrhré-
qui occupaient les camps retrancheé de ;;n. Etiut-il î .' f u etfi puni.
' intérieuir de I 'lie. litde,le ce jeu à doub!e face de la vieille

Les espiègles de M. le procttreur-géné- répiublique 1
ral, réduits de dix-sept à douze, firent en- Vénise, en cúdant Candie à la Porte, se
core dans cette joitrnée tout ce qu'n pou- réservait tous les avaîtages commerciaux
vait att endrle tIt le urvsa iirt et de 1,' tr ittré- quîîelle piiîus'aýt raisoina blemntt coniserver,
pidité iouiïes. Ils firièreitluigade avec elle dechargeait le trésor de Saint-Marc
les muii-quetaires, et s'avancèrent avec Je Pentretien très-onéreux d'untre ville qui
ceu-,-ci, par une dtices nauaces guerrièlres$ devait nécessairemnt avoir plîus d'attrait
qui ne sont que Papanage des Franuçais,juts- pour des poëtes que pour les marchands.

uan'att caîiip dit p rad-viir. après avoir Qt'inportai donc à la sérénissime répit-traversé pîrès du deux lieuies de tranchéte- blique que le roi de France, entraîné par
et d'ouvrages héissés d'artillerie. Ce. un ' x ulraves jeunes gens ftrent enin obligés de roïque po r ces malheureux Candiotes
ba:trc en retraite, mais ils ne l'opérèrent .our cette wilivre Véine, d.pensât le èang
qu'après avoir glorieusement vetngé leurs de ses soldats, les sueurs mnonnoyées dle
camarades tués dants les sorties précéden- ses petuples dans une expûiiition dotnt le
tes, et en emmenant avec eux douzît'e ja- connu l'avance dans le
îLissairesqu'ils avaient faits purironttsre. palais du doge et le Conseil des Dix. " Lais.

Les généraux fratnçaisprirent, après sons pas4er la fantaisie de batailler contre
cette chaude et longue journée, la déter- les Turcs à notre généreux et puissant allié
imination de quitter Candie, ou le. sang et le roi de France, disait dans ses lettres au
les trésors île la France avaient coulé eli sénat le tortueux Morosini, nous assiste-

rons à la danse, nous danse:ons même s'ilble du pî irce,'on n'en obtint aucune nou- le fault, et Louis XIV payera les violons."velle, et on en fît irduit aux conjectures ' '
les plus étranges et les plus folles. Le ' Hélas ! combien do fois depuis Pannée
voyageur anglais Admlus Siithi prétendit 1669 la France, pour nous servir de lex-
que, lais de son passage à -Constaitinloiple, pression du provéditeur Moirosini, a-t-elle
a e 7 le rit it a B cee tcau- payé deu-violons pour initier des peuples

talc était qîue le duc de Beaîiforî était reti-7àl oiad(elaibré!Efertié daus le château îles Daidanelles. ala grande sarabande de la liberté ! Et
D'un autre côté, quelques histiriiii ont cela sans profit pour elle et quelquefois
pensé que le fâ,uiu x i:i-,tiet de fer n'était sants utilité pour ceux au nom desquels un
autre quite le dite le Beaiffort lui-même, avait demandé l'indépendance lont si peu
enlevé par les soins iti provéditeur Mor- de nations sont vèritablement dignes l '
sii etle ses Eclavons devantit Candie, ets.t.ds

eivîyé aux îles Sainte-Marguerite, lite. Le doge répondit à Marosini:o Agismez
mer s.péoir de 'lluistie captif, sur um na- pour le plus grand intèrèt et la plus grande
vire veitien. Toutes ces versions fabuleu- gloire dela république."
ses îî'onut trou'é qu]te peu de créance dans Ainsi, dans le latngage politique de ces
leur etîs etl 0j"t lît atne s'el'n)('it, épblcanstfirpu gulère. Ilaresta seri"'rnt avéré que la rpblicains, faire couler le sang humain,

disparition du duc le Beaufort levant Can. prolonger une guerre désormais sans nýGtif
die, comme la captivité de l'homme au raisonnable, berner un allié sincère, se
masque de fer, étaient, selon toute. appa- jouer des veux et des sacrifices d'une no-
rence, des coups et des Recrets d'Etat. bie nation, c'était servir la république I


